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La seance est ouverte a midi. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation dans l’ex-Republique yougoslave de 
Macedoine 

Rapport etabli par le Secretaire general en 
application de la resolution 1046 (1996) du 
Conseil de securite (S/1996/373 et Add.l) 

Le President ( interpretation du chinois) : J’informe le 
Conseil que j’ai regu du representant de l'ex-Republique 
yougoslave de Macedoine une lettre dans laquelle il de- 
mande a etre invite a participer au debat sur la question 
inscrite a l’ordre du jour du Conseil. Suivant la pratique 
habituelle, je propose, avec l’assentiment du Conseil, d’invi- 
ter ce representant a participer au debat sans droit de vote, 
conformement aux dispositions pertinentes de la Charte et 
a l’article 37 du reglement interieur provisoire du Conseil. 

En 1’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur Vinvitation du President, M. Maleski (ex-Republi- 
que yougoslave de Macedoine) prend place a la table 
du Conseil. 

Le President ( interpretation du chinois ) : Le Conseil 
de securite va maintenant commencer Fexamen de la 
question inscrite a son ordre du jour. Le Conseil de securite 
se reunit conformement a F accord auquel il est parvenu lors 
de ses consultations prealables. 

Les membres du Conseil sont saisis du rapport etabli 
par le Secretaire general en application de la resolution 
1046 (1996) du Conseil de securite, documents S/1996/373 
et Add.l. 

Les membres du Conseil sont egalement saisis du 
document S/1996/392, qui contient le texte d’un projet de 
resolution presente par la Lrance, FAllemagne, FItalie, le 
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord et 
les Etats-Unis d'Amerique. La Pologne s’est portee coauteur 
du projet de resolution. 

J'attire F attention des membres du Conseil sur le 
document S/1996/389, qui contient le texte d'une lettre 
datee du 11 avril 1996, adressee au Secretaire general par 
le Charge d'affaires par interim de la Mission permanente 
de l'ex-Republique yougoslave de Macedoine aupres de 


FOrganisation des Nations Unies, transmettant le texte 
d'une lettre datee du 8 avril 1996 adressee au Secretaire 
general par le Ministre des affaires etrangeres de l’ex- 
Republique yougoslave de Macedoine. 

Le premier orateur est le representant de l’ex-Republi- 
que yougoslave de Macedoine. Je lui donne la parole. 

M. Maleski (ex-Republique yougoslave de Macedoine) 
(i interpretation de Vanglais) : Monsieur le President, etant 
donne que c’est la premiere fois que ma delegation participe 
aux debats du Conseil de securite sous votre presidence, 
permettez-moi de vous feliciter de votre accession a ce 
poste. 

Le Gouvernement de la Republique de Macedoine se 
felicite vivement de la presence de la Lorce de deployment 
preventif des Nations Unies (FORDEPRENU), premiere 
operation preventive de maintien de la paix des Nations 
Unies couronnee de succes. Mon gouvernement est d’avis 
que la situation dans la region n’a pas change au point de 
justifier que le mandat de la mission soit restructure ou qu’il 
y soit mis fin. L’Accord de Dayton n’a toujours pas ete 
applique; nous devons encore en assurer la complete mise 
en oeuvre. Le risque qu’une possible explosion de la crise 
represente pour la Republique de Macedoine n’est toujours 
pas dissipe, compte tenu notamment de la question du 
Kosovo, notre voisin immediat. La frontiere septentrionale 
de la Republique de Macedoine n’est toujours pas mutuelle- 
ment delimitee. La Republique de Macedoine s’est retrou- 
vee avec des moyens de defense considerablement reduits 
en raison du retrait de tous les armements et equipements 
militaires qui a fait suite au depart de l'ex-armee yougos¬ 
lave et de F embargo sur les armes impose par le Conseil de 
securite. 

Je viens d’enumerer certaines des raisons pour lesquel- 
les le mandat de la FORDEPRENU devrait etre proroge. Je 
voudrais saisir cette occasion pour exprimer notre reconnais¬ 
sance aux membres du Conseil de securite et aux pays 
fourths seurs de contingents qui, avec le Gouvernement de 
la Republique de Macedoine, ont maintenu la paix et la 
stabilite dans une region explosive. En appuyant fermement 
l’independance, la souverainete et l’integrite territoriale de 
la Republique de Macedoine, les Nations Unies ont demon- 
tre avec succes leur capacite preventive dans nos efforts 
communs en faveur de la paix mondiale. 

Le President (interpretation du chinois) : Je remercie 
le representant de l’ex-Republique yougoslave de Mace¬ 
doine des aimables paroles qu’il m’a adressees. 
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M. Fulci (Italie) ( interpretation de Vanglais) : J’ai 
l’honneur de prendre la parole au nom de 1’Union euro- 
peenne dont mon pays occupe actuellement la presidence. 
Les pays suivants ont decide de s’associer a cette declara¬ 
tion : Bulgarie, Republique tcheque, Estonie, Hongrie, 
Lettonie, Lituanie, Malte, Pologne et Slovaquie. L’Islande, 
le Liechtenstein et la Norvege s’associent egalement au 
contenu de cette declaration. 

Depuis le rapport du Secretaire general en date du 9 
decembre 1992, nous avons assure notre ferme appui a 
l'operation de la Force de deployment preventif des Nations 
Unies (FORDEPRENU) dans Pex-Republique yougoslave 
de Macedoine. Nous partageons pleinement P analyse figu¬ 
rant dans le dernier rapport (S/1996/373) du Secretaire 
general en date du 23 mai 1996, selon laquelle l’operation 
a contribue de maniere decisive a la stabilisation de la 
situation politique dans le pays, le protegeant des dangers 
des repercussions du conflit bosniaque et P aidant ainsi a 
apaiser les tensions ethniques sur son territoire en facilitant 
le dialogue entre ses composantes culturelles. Cela repre¬ 
sente done un precedent important dans le domaine du 
deployment preventif des forces des Nations Unies et un 
succes dont les resultats ne doivent pas etre gaches ou 
compromis. 

Si le rapport du Secretaire general fait apparaitre une 
amelioration incontestable de la situation dans l'ex-Repu- 
blique yougoslave de Macedoine, il est tout aussi clair que 
cette situation comporte toujours des elements d’instabilite 
preoccupants. En premier lieu, la paix et la stabilite a 
l’interieur de ses frontieres continuent de dependre dans une 
large mesure des evenements dans le reste de Pex-Yougos- 
lavie, et notamment des progres dans la mise en oeuvre de 
1'Accord de paix en Bosnie-Herzegovine. En deuxieme lieu, 
les tensions ethniques internes perdurent. Troisiemement, la 
situation economique est toujours fragile et instable. 

Etant donne ces circonstances, tout retrait des forces de 
la FORDEPRENU a ce stade delicat serait a notre avis 
premature et potentiellement dangereux et risquerait d'en- 
voyer un message errone. C’est la raison pour laquelle nous 
nous felicitons de la recommandation du Secretaire general et 
que nous appuyons le projet de resolution dont le Conseil est 
saisi aujourd’hui, prorogeant le mandat de la FORDEPRENU, 
sous sa forme actuelle, pour une nouvelle periode de six 
mois, jusqu’au 30 novembre 1996. 

Nous prenons note de P evaluation du Secretaire 
general selon laquelle un remplacement de la Force par des 
observateurs militaires des Nations Unies creerait de graves 
inconvenients et n’entramerait que de modestes economies. 


Et nous nous felicitons de son intention de revoir les ques¬ 
tions relatives a la composition et a l'effectif de la FORDE¬ 
PRENU et d'en informer le Conseil de securite. Le projet 
de resolution d’aujourd’hui le prie de le faire et de presenter 
au Conseil, pour examen, un rapport d’ici au 30 septembre 
1996, ce qui permettrait a celui-ci d’evaluer la situation 
apres les elections bosniaques. 

Parmi les faits nouveaux positifs mentionnes par le 
Secretaire general figure la signature de 1'Accord conclu le 
8 avril 1996 entre Pex-Republique yougoslave de Mace¬ 
doine et la Republique federative de Yougoslavie. Le projet 
de resolution d’aujourd’hui se felicite de cet accord et 
demande instamment aux parties de l’appliquer dans son 
integralite, notamment en ce qui concerne la demarcation de 
leur frontiere commune, point qui est d’une importance 
particuliere. 

Nous nous felicitons egalement des progres realises 
s’agissant d’ameliorer les relations entre Pex-Republique 
yougoslave de Macedoine et la Grece sur la base de P Ac¬ 
cord interimaire du 13 septembre 1995. Nous exprimons 
notre plein appui a l'Envoye special du Secretaire general, 
M. Cyrus Vance, et nous esperons que les discussions qui 
ont lieu sous ses auspices dans le contexte de Particle 5 de 
P accord susmentionne aboutiront a un resultat positif. 

La situation qui regne dans Pex-Republique yougos¬ 
lave de Macedoine ne doit pas etre examinee isolement, 
mais uniquement dans le contexte plus large de P evolution 
de la situation dans l’ex-Yougoslavie. Etant donne la preca- 
rite des progres enregistres jusqu’a present, nous estimons 
que la continuation de la FORDEPRENU dans Pex-Republi¬ 
que yougoslave de Macedoine est d’une importance vitale, 
non settlement pour la stabilite et la securite de ce pays, 
mais egalement pour la contribution qu'elle pourrait appor- 
ter au retablissement d’une paix durable dans une region 
qui, ces dernieres annees, a ete dechiree par un conflit long 
et douloureux. 

Le President ( interpretation du chinois) : Je crois 
comprendre que le Conseil est pret a voter sur le projet de 
resolution dont il est saisi. Si je n'entends pas d’objection, 
je vais mettre le projet de resolution aux voix. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Je vais d'abord donner la parole aux membres qui 
souhaitent faire une declaration avant le vote. 

M. Henze (Allemagne) ( interpretation de Vanglais) : 
Qu'il me soit permis pour commence!' de dire ce qui est 


3 



Conseil de securite 
Cinquante et unieme annee 


3670e seance 
30 mai 1996 


evident : nous souscrivons pleinement a la declaration faite 
par Fltalie au nom de F Union europeenne. 

Lorsque ma delegation a pris F initiative de presenter 
le projet de resolution dont le Conseil est maintenant saisi, 
elle Fa fait pour un certain nombre de raisons. 

Depuis le debut nous avons constamment appuye la 
mission de maintien de la paix des Nations Unies dans Fex- 
Republique yougoslave de Macedoine. Nous etions et nous 
sommes convaincus que sa presence dans ce pays est une 
contribution precieuse a la paix et a la stabilite dans la region 
et dans Fex-Republique yougoslave de Macedoine elle-meme, 
pays qui est dirige avec prudence par le President Gligorov, 
avec lequel nous entretenons des relations cordiales et solides. 
Nous croyons egalement que la Force de deployment preven- 
tif des Nations Unies (FORDEPRENU), ainsi que la mission 
qui Fa precedee, est au nombre des succes remportes par les 
Nations Unies. Done, lorsque nous avons commence a 
rassembler les premiers elements d’un nouveau projet de 
resolution sur la FORDEPRENU, nous voulions contribuer, 
en tant que membre du Conseil de securite, a la poursuite de 
cette operation de maintien de la paix, dont la taille et les 
couts ne sont pas importants, mais dont Futilite, la reussite et 
les realisations sont immenses. 

Aujourd’hui le Conseil va se prononcer sur la question 
de la prorogation du mandat de la FORDEPRENU. Qu’il 
me soit permis de resumer brievement notre position a 
l’aide des commentaires suivants. 

Premierement, le Gouvernement de Fex-Republique 
yougoslave de Macedoine nous a dit qu’il croit qu'il est de 
Finteret du peuple macedonien que la presence de la 
FORDEPRENU soit maintenue sans subir des changements 
importants, et cette information a ete confirmee aujourd’hui 
par le representant de Fex-Republique yougoslave de Mace¬ 
doine. En outre, tous les pays qui fournissent des contin¬ 
gents — et nous leur rendons hommage ainsi qu’ aux mem- 
bres de la Force — ont fait savoir egalement qu’ils sont 
tous d'accord pom penser que le mandat de la 
FORDEPRENU devrait etre reconduit pour une autre 
periode de six mois. Nous croyons que l’opinion partagee 
par le pays hote et les pays qui fournissent des contingents 
est en elle-meme un element tres important car, de toute 
evidence, il est de leur propre interet d’evaluer constamment 
la situation securitaire dans la region de la maniere la plus 
minutieuse. 

Deuxiemement, dans son rapport du 23 mai 1996, le 
Secretaire general a expose avec un soin et une clarte remar- 
quables les arguments pom et contre une prorogation even- 


tuelle de la composition et du mandat actuels de la 
FORDEPRENU. Nous remercions le Secretaire general de 
son rapport tres complet. En raison, en particulier, de l'equili- 
bre de sa demarche et de la profondem de son analyse, le 
rapport du Secretaire general, a notre avis, en font des argu¬ 
ments convaincants. Sans entrer de nouveau dans les details 
de tous les arguments avances, qu’il me soit simplement 
permis de dire que nous pensons que le Secretaire general 
arrive, en fin de compte, a la conclusion convaincante que le 
mandat de la FORDEPRENU, dans sa configuration actuelle, 
devrait etre proroge pour une nouvelle periode de six mois 
prenant fin le 30 novembre 1996. Nous appuyons pleinement 
cette analyse et cette recommandation. 

On a dit que la situation de Fex-Republique yougos¬ 
lave de Macedoine s’est amelioree au point qu’il faudrait 
decider de reduire de fa£on drastique la FORDEPRENU, ou 
du moins d’envisager d'en ecomter le mandat sensiblement. 
Certes, la situation de Fex-Republique yougoslave de 
Macedoine s’est amelioree. Nous prenons note, par exem- 
ple, de F Accord conclu le 8 avril avec la Republique 
federative de Yougoslavie ainsi que de F amelioration des 
relations avec notre partenaire de l’Union europeenne, la 
Grece. 

Mais s’agissant de la situation generate en ex-Yougos- 
lavie, nous ne pensons pas qu’il serait sage de se hater de 
penser qu’une stabilite sure et durable existe deja dans la 
region. C’est, a notre avis, la raison principale du maintien 
de la FORDEPRENU pendant une autre periode d’au moins 
six mois. 

Mais sommes-nous opposes en principe a un change- 
ment de la configuration de la FORDEPRENU ou a une 
reduction de sa taille? Bien sur que non. Le projet de 
resolution dont nous sommes saisis indique clairement la 
possibility de changer la composition de la FORDEPRENU 
a un stade ulterieur compte tenu d’une nouvelle evolution 
positive dans Fex-Republique yougoslave de Macedoine et 
aux alentoms, comme l’indique le Secretaire general. 

Et j’aimerais meme aller encore plus loin. Hier, dans 
le cadre des consultations officieuses du Conseil de securite, 
notre President, le Representant permanent de la Chine, 
nous a sagement rappele un principe important. Avec votre 
permission. Monsieur le President, je voudrais citer ce que 
vous avez dit : 

«Chaque operation de maintien de la paix devrait avoir 

non settlement un debut mais une fin.» 
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Nous souscrivons pleinement a ce principe. L’Allemagne 
sera parmi les premiers a se feliciter d’une situation dans 
laquelle la paix et la stabilite auront ete instaurees dans la 
region de facon que la FORDEPRENU puisse se retirer sa 
mission pleinement accomplie. 

Mais malheureusement, nous n’avons pas encore 
atteint ce point. Avec la FORDEPRENU, la paix et la 
securite dans la region devront etre assurees et fermement 
consolidees. Que nous sachions, personne ne conteste la 
victoire de la FORDEPRENU dans la lutte pour une paix et 
une securite durables. C’est pourquoi, j’aimerais rappeler 
pour terminer un vieil adage qui ne s’applique pas seule- 
ment au domaine sportif et qui est qu’il ne faut jamais 
changer une equipe gagnante. 

Dans l’interet du peuple de la Macedoine et de la 
region dans son ensemble, nous souhaitons bonne chance a 
la FORDEPRENU et a son personnel et plein succes dans 
leur mandat. C’est dans cet esprit que nous voterons pour 
le projet de resolution. 

M. Plumbly (Royaume-Uni) (interpretation de I’an- 
glais) : Lorsque le Conseil de securite a decide, il y a trois 
ans et demi, d’etablir une presence de maintien de la paix 
des Nations Unies dans l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine, beaucoup ont exprime des doutes quant a savoir 
si l’independance de ce pays pourrait etre preservee. II s’est 
avere qu'on avait eu tort de faire d’aussi sombres predic¬ 
tions. La Force de deployment preventif des Nations Unies 
(FORDEPRENU) est un succes eclatant d’action preventive 
des Nations Unies. En fait, la FORDEPRENU est devenue 
un symbole de l'engagement de la communaute Internatio¬ 
nale a l’egard de la souverainete et de l'integrite territoriale 
de la Macedoine. 

Au nom du Gouvernement britannique, je voudrais 
rendre hommage au devouement et au travail acharne de la 
FORDEPRENU et de son personnel, qui ont contribue a 
creer les conditions qui ont permis de faire de tels progres. 
Je voudrais egalement rendre hommage au President 
Gligorov pour la sagesse et la patiente determination avec 
lesquelles il dirige son pays, en depit des crises et des 
difficultes de toutes sortes de ces dernieres annees. Il est 
particulierement reconfortant pour un pays comme le mien, 
qui a participe etroitement aux efforts deployes par la 
communaute internationale pour retablir la stabilite dans les 
Balkans, de noter les reels progres accomplis pour resoudre 
ces difficultes. Un developpement particulierement positif 
a ete F accord conclu le mois dernier entre son pays et la 
Republique federative de Yougoslavie sur la normalisation 
des relations. Le Gouvernement britannique exhorte les 


deux pays a oeuvrer rapidement a la mise en oeuvre inte¬ 
grate de cet accord, en particulier en ce qui concerne la 
demarcation de leur frontiere commune. 

De grands progres ont ete faits au cours des six der- 
niers mois sur la voie du retablissement de la stabilite dans 
toute la region des Balkans. Mais cette stabilite retrouvee 
demeure fragile, et il serait faux de croire que les acquis 
sont irreversibles ou qu’il ne peut y avoir d'autres faits 
nouveaux, en particulier en Bosnie, ou la mise en oeuvre de 
FAccord de paix entre dans une phase critique. C’est 
pourquoi le Royaume-Uni estime que le moment n’est pas 
opportun pom proceder au retrait de la FORDEPRENU ou 
modifier sensiblement la structure de la mission qui lui a ete 
confiee. C’est pourquoi nous nous sommes portes coauteurs 
du projet de resolution dont nous sommes saisis, qui tend a 
proroger le mandat actuel de la FORDEPRENU pour une 
nouvelle periode de six mois. Une plus courte periode serait 
deraisonnable a notre avis. 

Mais, specialement en cette periode de rigueur finan- 
ciere au sein du systeme des Nations Unies, il est approprie 
que le Secretaire general continue de maintenir a F etude 
toutes les missions de maintien de la paix, y compris la 
FORDEPRENU. Conformement au projet de resolution dont 
nous sommes saisis, le Secretaire general devrait, a notre 
avis, proceder a une evaluation minutieuse de la FORDE¬ 
PRENU sous tous ses aspects, d’ici au mois de septembre. 
Nous serions prets a etudier toute recommandation qu’il 
pourrait faire pom assurer un meilleur usage des ressources 
limitees de l’ONU, dans la mesure ou ces recommandations 
sont compatibles avec la capacite de la FORDEPRENU 
d’accomplir son mandat. Comme Fa dit le representant de 
l’Allemagne, il est clair de toute fa£on que le moment 
viendra ou le Conseil considerera que la FORDEPRENU a 
accompli sa mission et que d’autres devront reprendre son 
action. 

M. Larrain (Chili) (interpretation de Vespagnol) : 
Nous souhaitons remercier le Secretaire general de son 
rapport tres detaille et complet portant sur tous les aspects 
de la Force de deploiement preventif des Nations Unies 
(FORDEPRENU) dans l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine, etabli en application de la resolution 1046 
(1996) du Conseil de securite. 

De meme, nous souhaitons souligner et saluer le travail 
remarquablement positif accompli pm la FORDEPRENU 
depuis 1992. Cette force de deploiement preventif constitue 
un exemple et un modele tres positifs que nous ferions peut- 
etre bien de suivre plus souvent aux Nations Unies, en vue 
d’empecher les situations de crise de se deteriorer et de se 
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transformer en problemes graves, bien plus couteux aux 
plans humain et materiel et done beaucoup plus difficiles a 
resoudre. La FORDEPRENU ne s’est pas limitee a controler 
la situation dans la zone frontaliere avec la Republique 
federative de Yougoslavie et l'Albanie, mais grace a des 
mesures de confiance et de bons offices et en facilitant le 
dialogue, elle a, et continue d’avoir un effet d’apaisement 
et de stabilite dans toute la region. 

En meme temps, nous notons avec une vive satisfac¬ 
tion et saluons les progres considerables realises pour 
ameliorer les relations de Fex-Republique yougoslave de 
Macedoine avec ses voisins. En consequence, l'Accord 
interimaire signe avec la Grece en septembre dernier et 
l’Accord relatif a la reglementation des relations et a la 
promotion de la cooperation, avec la Republique federative 
de Yougoslavie, signe en avril dernier, meritent d’etre 
hautement loues. Nous nous felicitons egalement des pro¬ 
gres realises au plan interne par le Gouvernement de Skopje 
et qui ont conduit a la consolidation des institutions demo- 
cratiques et pluralistes, comme le mentionne le Secretaire 
general dans son dernier rapport. 

II reste que nous ne pouvons passer sous silence les 
elements d'instabilite interne et regionale qui, malheureuse- 
ment, persistent encore. Des tensions interethniques, aggra- 
vees par la situation economique toujours precaire dans 
Fex-Republique yougoslave de Macedoine, continuent de 
menacer la structure sociale, F integration et la stabilite a 
long terme du pays. L’absence de demarcation de ses 
frontieres avec la Republique federative de Yougoslavie, les 
problemes non regies avec la Grece, et les moyens de 
defense inadequats du pays sont des facteurs objectifs que 
nous ne pouvons ignorer. 

En plus de ces aspects internes, nous pensons qu’il 
faut analyser la situation dans un contexte regional plus 
large. La mise en oeuvre de l'Accord de Dayton a enregis- 
tre jusqu’a present des progres importants, mais nous 
devons reconnaitre que les etapes peut-etre les plus dedicates 
du processus nous attendent, notamment pour ce qui est de 
la concretisation des dispositions d’ordre politique et social, 
et en particulier F organisation prochaine d’elections dans la 
Republique de Bosnie-Herzegovine. 

Ma delegation appuie done pleinement le projet de 
resolution dont nous sommes saisis et done la prorogation 
du mandat de la FORDEPRENU, telle qu'elle est composee 
actuellement, pour une nouvelle periode de six mois. Agir 
autrement nous semblerait risque et premature. Si nous 
mettons fin trop rapidement a F operation de diplomatic 
preventive la plus reussie des Nations Unies, cela pourrait 


avoir des consequences que nous regretterions tous plus 
tard. La presence de FOrganisation doit continuer, de meme 
que ses effets d'apaisement et de stabilisation dans la 
region, en particulier au cours des prochains mois tout a fait 
decisifs. Ce qui ne veut pas dire, a notre avis, qu’il faille 
proroger cette mission indefiniment. C’est pourquoi la 
demande adressee au Secretaire general, au paragraphe 4 du 
dispositif du projet de resolution, de revoir la composition, 
l'effectif et le mandat de la Force avant le 30 septembre 
1996 nous parait tout a fait appropriee. 

Enfin, nous souhaitons exprimer notre reconnaissance 
et notre appui au Representant special du Secretaire general, 
M. Sokalski, et remercier le personnel militaire et civil de 
la FORDEPRENU de leur travail tres positif. 

M. Wisnumurti (Indonesie) (interpretation de I’an- 
glais) : Ma delegation souhaite exprimer sa reconnaissance 
au Secretaire general pour son rapport complet du 23 mai 
1996, etabli en application de la resolution 1046 (1996) du 
Conseil de securite, le dernier d'une serie de rapports interi- 
maires sur la Force de deployment preventif des Nations 
Unies (FORDEPRENU). En tant que pays fournissant des 
contingents a la FORDEPRENU, F Indonesie est heureuse 
d’etre associee a une mission unique representant 
la premiere operation de deployment preventif des Nations 
Unies du genre et qui reflete la volonte de la communaute 
internationale de promouvoir la stabilite dans cette region 
troublee. 

La delegation indonesienne approuve pleinement la 
recommandation du Secretaire general en faveur de la 
prorogation du mandat de la FORDEPRENU, dans sa 
configuration actuelle, pour une periode supplementaire de 
six mois, jusqu’au 30 novembre 1996. Cela figure dans le 
projet de resolution dont nous sommes saisis, et est egale¬ 
ment conforme a la demande de prorogation du mandat de 
la FORDEPRENU formulee par le Gouvernement de l’ex- 
Republique yougoslave de Macedoine. Nous partageons 
F opinion selon laquelle la presence de la FORDEPRENU 
continue d’etre necessaire pour pouvoir maintenir la stabi¬ 
lite; preserver les acquis deja obtenus; contribuer au pro¬ 
cessus de creation de structures democratiques; et eviter de 
saper les structures encore fragiles de la paix dans les 
Balkans. 

La FORDEPRENU joue un role novateur en tant que 
premiere force preventive deployee par F Organisation des 
Nations Unies. En fait, elle represente un succes continu 
pour FOrganisation des Nations Unies, pour Fex-Repu- 
blique yougoslave de Macedoine et pour la region dans son 
ensemble. Au niveau national, nous ne devons pas sous- 
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estimer le role joue par la FORDEPRENU pour faciliter la 
consolidation, par l'ex-Republique de Yougoslavie, de sa 
securite. Ma delegation note le role que joue la 
FORDEPRENU dans le maintien d’un dialogue actif avec 
toutes les factions politiques et tous les groupes ethniques 
en vue de promouvoir la paix et la stabilite. C’est ainsi que 
la FORDEPRENU a ete reconnue comme un instrument 
important permettant de faciliter le dialogue, la retenue et 
le compromis entre les divers segments de la societe. De 
plus, il est reconfortant de noter que la composante militaire 
de la FORDEPRENU non seulement a un effet d’apai- 
sement et de stabilisation sur les frontieres nord et ouest du 
pays, mais sert egalement d’intermediate aupres d’un 
certain nombre d'organismes civils et elle offre divers 
services communautaires ainsi qu’une assistance humanitaire 
a la population locale. 

Au niveau regional, la mission de la FORDEPRENU 
a exerce une influence positive en empechant que le conflit 
dans F ex-Yougoslavie ne deborde dans l'ex-Republique 
yougoslave de Macedoine. La paix relative dont jouit l'ex- 
Republique yougoslave de Macedoine n'est pas le fruit du 
hasard. Elle resulte des soins attentifs et de la volonte de 
toutes les parties concemees. On assiste aujourd'hui a une 
transformation remarquable de l’environnement regional 
dans lequel opere la FORDEPRENU. Les fusils et les 
mortiers sont en grande partie silencieux. Preuve de F ame¬ 
lioration de la situation regionale, la signature, le 8 avril 
1996, de FAccord conclu entre l'ex-Republique yougoslave 
de Macedoine et la Republique federative de Yougoslavie 
reglementant les relations et encourageant la cooperation 
entre elles, ainsi que les progres accomplis dans F ameliora¬ 
tion des relations entre l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine et la Grece sur la base de F Accord interimaire 
du 13 septembre 1995. Nous nous rejouissons egalement de 
l’etroite cooperation qui s’est instauree entre la 
FORDEPRENU et la mission de FOrganisation pour la 
securite et la cooperation en Europe s’agissant de promou¬ 
voir la securite dans la region. 

Neanmoins, le processus de paix dans Fex-Yougo- 
slavie demeure dans une phase tres delicate, et ses conse¬ 
quences sur la stabilite et la securite de l'ex-Republique 
yougoslave de Macedoine demeurent incertaines. 11 serait 
reellement deraisonnable de croire exagerement que la 
stabilite a ete etablie dans la region. La fin du mandat de la 
FORDEPRENU serait done prematuree. Parallelement, la 
necessite d’examiner la composition, Feffectif et le mandat 
de la FORDEPRENU a la lumiere de l’evolution future de 
la situation est fort bien reconnue dans le projet de reso¬ 
lution. Au stade actuel, nous voudrions reaffirmer que le 
succes persistant de la mission de la FORDEPRENU de¬ 


pend de la volonte politique des parties de faire tout leur 
possible pour s’abstenir de toute activite pouvant mettre en 
peril la paix et la stabilite du pays. 

Au vu de ces considerations, ma delegation votera 
pour le projet de resolution. 

Pour terminer, nous voudrions rendre hommage aux 
efforts inlassables deployes par M. Henryk Sokalski, ancien 
chef de mission, et qui vient a nouveau d’etre nomme 
Representant special du Secretaire general dans l’ex-Repu- 
blique yougoslave de Macedoine. Nous voudrions egalement 
rendre hommage au general de brigade Juha Engstrom, 
ancien Commandant de secteur de la FORDEPRENU, et 
souhaiter la bienvenue au Commandant de la Force, le 
general de brigade Bo Wranker, nouvellement nomme. Nous 
voudrions egalement rendre hommage aux hommes et aux 
femmes de la FORDEPRENU pour leur devouement et leur 
contribution au maintien de la paix et de la stabilite dans 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine. 

M. Park (Republique de Coree) (interpretation de 
Vanglais) : La Force de deployment preventif des Nations 
Unies (FORDEPRENU) represente la premiere force pre¬ 
ventive deployee par FOrganisation des Nations Unies. 
C’est pourquoi la Republique de Coree attache une impor¬ 
tance particuliere a son travail. Sa presence a ete cruciale 
pour le maintien de la paix et de la securite dans l’ex- 
Republique yougoslave de Macedoine, ainsi que dans toute 
la region des Balkans. Son succes aura forcement des 
implications a long terme pour l’avenir des operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. 

Depuis son deployment en 1992, la FORDEPRENU 
a largement reussi sa mission. Elle s’est acquittee avec 
efficacite de sa tache premiere, a savoir surveiller la situa¬ 
tion le long des frontieres de l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine avec la Republique federative de Yougoslavie et 
avec FAlbanie et en rendre compte. 

La FORDEPRENU a joue un role tres constructif en 
faveur de la stabilite politique interne en facilitant le dialo¬ 
gue et le compromis entre les divers segments de la societe. 
Elle a egalement fourni a la population locale l’aide huma¬ 
nitaire dont elle avait grand besoin et a grandement contri- 
bue a developper le potentiel du pays. 

Nous nous felicitons de tout coeur de toutes ces 
realisations remarquables de la FORDEPRENU. Ma dele¬ 
gation souhaite exprimer sa gratitude au personnel de la 
FORDEPRENU pour ces contributions meritoires. Nous 
voudrions egalement rendre hommage au travail remar- 
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quable des autres organisations des Nations Unies et institu¬ 
tions internationales operant dans la region, telles que le 
Haut Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR), le Fonds des Nations Unies pour l’enfance 
(UNICEF), l’Organisation mondiale de la sante (OMS), la 
Banque mondiale et le Fonds monetaire international (FMI). 

Les situations dans les differentes parties de l'ex- 
Yougoslavie sont inextricablement liees. La paix et la 
stabilite dans Fex-Republique yougoslave de Macedoine et 
les developpements dans le reste de l'ex-Yougoslavie, y 
compris l’application effective de 1’Accord de paix de 
Dayton, dependent les uns des autres et se renforcent les 
uns les autres. Lorsqu’on envisage Favenir de la 
FORDEPRENU, il faut done envisager les Balkans comme 
un tout. 

Aujourd’hui, les structures de la paix dans Fex-You- 
goslavie sont, au mieux, fragiles. En Bosnie-Herzegovine, 
bien que les hostilites directes aient cesse et que la ligne 
frontaliere inter-Entites ait ete etablie, il reste encore beau- 
coup a faire avant de realiser une paix durable. Le retour 
des refugies et des personnes deplacees et leur reinstallation 
demeurent une tache immense. La tenue d’elections libres 
et honnetes reste egalement un ecrasant defi. Les forces de 
reconciliation et de reintegration paraissent eclipsees par les 
forces de partage. Trop peu de criminels de guerre ont ete 
traduits devant le Tribunal international. Entre-temps, en 
Slavonic orientale, F Administration transitoire des Nations 
Unies pour la Slavonic orientale, la Baranja et le Srem 
occidental (ATNUSO) vient juste de commencer la tache 
cruciale de la demilitarisation. 

La situation interne de Fex-Republique de Macedoine 
et ses relations avec les pays voisins sont egalement insta¬ 
bles. En depit d’une amelioration tangible de sa stabilite 
politique, les tensions interethniques demeurent une source 
de grande preoccupation. Son economic, profondement 
affectee par quatre annees d’une guerre devastatrice dans la 
region, represente un facteur supplementaire de destabili¬ 
sation. Ses relations avec la Republique federative de 
Yougoslavie et avec la Grece, bien qu’ayant connu recem- 
ment une amelioration, demeurent dedicates, et il reste 
encore beaucoup de travail a accomplir. En particulier, la 
demarcation de la frontiere entre Fex-Republique yougo¬ 
slave de Macedoine et la Republique federative de Yougo¬ 
slavie n’a toujours pas ete realisee. 

De ce point de vue, nous souscrivons a F evaluation du 
Secretaire general qu’il serait trop premature de cone lure 
qu’une paix durable s’est installee dans la region. Apres 
avoir pese tous ces facteurs et pris note des souhaits des 


gouvernements de Fex-Republique yougoslave de Mace¬ 
doine et des pays fournissant des contingents de voir pro- 
roger le mandat de la FORDEPRENU, ma delegation est 
parvenue a la conclusion qu’il est premature, a ce stade, 
d’envisager soit une reduction, soit un retrait de la 
FORDEPRENU. Nous voterons done pour le projet de 
resolution dont nous sommes saisis. 

Enfin, etant donne le caractere mouvant de la situation 
dans Fex-Republique yougoslave de Macedoine et dans 
toute la region des Balkans, nous nous felicitons de 
F intention du Secretaire general de maintenir le Conseil 
regulierement informe des evenements sur le terrain et 
attendons avec impatience ses nouvelles recommandations 
concernant la composition, Feffectif et le mandat de la 
FORDEPRENU. 

M. Lavrov (Federation de Russie) (interpretation du 
russe) : Il y a trois ans et demi, conformement a la volonte 
du Gouvernement de la Macedoine, le Conseil de securite 
a pris la decision d'envoyer dans ce pays un contingent 
militaire des Nations Unies. C’est ainsi qu’a commence la 
premiere operation preventive de maintien de la paix des 
Nations Unies. Con£ue au depart comme une mission 
independante de la Force de protection des Nations Unies 
(FORPRONU), la Force de deployment preventif des 
Nations Unies (FORDEPRENU) a joue un role important 
s’agissant d'empecher Fextension de la crise yougoslave et 
de stabiliser la situation interne dans cette ancienne Repu¬ 
blique yougoslave, prouvant par ses actes la viabilite du 
concept de diplomatie preventive. Les Nations Unies peu- 
vent s’enorgueillir a juste titre du succes de cette operation, 
et nous tenons a rendre hommage au personnel de la FOR¬ 
DEPRENU, dont font partie des representants de la Federa¬ 
tion de Russie. 

En meme temps, la situation actuelle dans la region de 
l’ex-Yougoslavie est fondamentalement differente de celle 
qui regnait en 1992, ou meme il y a un an. Le conflit 
sanglant en Bosnie a pris fin, le processus de mise en 
oeuvre de l'Accord de paix pour la Bosnie se poursuit, et 
l'operation des Nations Unies en Slavonic orientale est 
entree dans une phase decisive. La conclusion, le 8 avril 
dernier, de l'Accord concernant la regularisation des rela¬ 
tions et la promotion de la cooperation entre la Republique 
de Macedoine et la Republique federative de Yougoslavie 
a ete un facteur de stabilisation important. Des progres ont 
egalement ete realises dans F amelioration des relations entre 
Skopje et Athenes. 

De ces changements positifs decoule la question 
d’adapter les parametres de l'operation macedonienne aux 
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nouvelles realites. II serait pour le moins etrange que la 
FORDEPRENU soit maintenue telle qu’elle etait au plus 
fort des hostilites sur le territoire de l'ex-Yougoslavie. A cet 
egard, nous pensons qu’il est tout a fait fonde et justify de 
soulever a ce stade la question de la nouvelle configuration 
de toute la structure de F operation. A notre avis, cela est 
important du point de vue tant du perfectionnement des 
instruments de diplomatic preventive, qui devraient etre en 
mesure de s’adapter immediatement a la situation chan- 
geante, que du point de vue de la crise financiere dans 
laquelle se trouvent les Nations Unies, tout en tenant 
compte des exigences des operations de maintien de la paix 
dans d’autres regions, y compris dans les endroits les plus 
troubles a travers le monde. 

Nous avons constate que le rapport soumis par le 
Secretaire general au Conseil de securite analyse la possibi¬ 
lity de remplacer les contingents militaires de la 
FORDEPRENU par des observateurs militaires. Malgre 
certaines reserves, on a conclu que, en principe, du point de 
vue technique et operationnel, cela etait realisable. Le 
Secretaire general nous a egalement rappele en temps 
opportun qu’en 1992, c’est-a-dire, au plus fort de la crise 
dans l’ex-Yougoslavie, le Conseil de securite avait etabli 
l'effectif de la composante militaire de F operation a environ 
700 personnes. Vu que la lutte armee a pris fin en Bosnie, 
nous pensons qu'il serait logique de revenir au moins a cet 
effectif. 

De plus, il est certain que plusieurs des fonctions 
executees actuellement par la composante civile de la 
FORDEPRENU pourraient etre prises en charge par le 
Programme des Nations Unies pour le developpement et les 
institutions specialises de F Organisation. 

En meme temps, nous nous rendons compte que les 
changements positifs survenus dans la region n'ont pas 
encore pris un caractere irreversible. La Federation de 
Russie tient tout autant que les autres, a maintenir la stabi¬ 
lite dans les Balkans. Nous ne mettons en cause ni l'opera- 
tion ni le retrait de la FORDEPRENU, et nous sommes 
particulierement conscients des preoccupations des diri- 
geants de la Macedoine. 

Compte tenu de tous ces facteurs, nous pensons qu’il 
serait possible, a ce stade, de proroger le mandat de la 
FORDEPRENU sous sa forme actuelle pour une periode de 
quatre mois de fagon que le Conseil de securite puisse 
examiner de nouveau la question et prendre une decision 
qui soit conforme a la situation reelle dans la region. Mal- 
heureusement, nos propositions n'ont pas ete appuyees par 
les autres membres du Conseil de securite et ne sont pas 


refletees dans le projet de resolution dont nous sommes 
saisis aujourd’hui, qui prevoit la prorogation du mandat de 
la Force sous sa forme actuelle pour une periode de six 
mois. 

Nous n’ avons entendu aucun argument convaincant a 
l’appui du point selon lequel cette decision est la settle qui 
convienne dans la situation actuelle. Par consequent, nous 
serons forces de nous abstenir lors du vote. Nous esperons 
que, lorsque le mandat de la FORDEPRENU sera examine 
de nouveau, nos preoccupations — qui sont de nature 
financiere et politiquement fondamentales — seront prises 
en consideration etant donne qu’elles se rapportent au 
deployment des forces de maintien de la paix des Nations 
Unies en general. Notre action future en la matiere dependra 
de la fag on dont il en sera tenu compte ou non. 

M. Nkgowe (Botswana) (interpretation de 1’anglais) : 
La Force de deployment preventif des Nations Unies 
(FORDEPRENU) a joue un role clef en empechant l'exten- 
sion de la guerre dans la region sud des Balkans. La 
FORDEPRENU a done ete un grand succes en tant que 
premiere experience des Nations Unies en matiere de 
diplomatie preventive, et a contribue grandement a la 
stabilisation de la situation politique internationale dans 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine. 

Les derniers evenements politiques positifs enregistres 
dans les Balkans ont reduit les menaces a la securite de 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine. Dans des cir- 
constances normales, la FORDEPRENU aurait termine son 
mandat dans l'ex-Republique yougoslave de Macedoine. 
Cependant, nous sommes en train d’examiner l’avenir du 
mandat d’une operation de maintien de la paix dans une 
region tres instable. La paix qui a ete engendree par les 
accords de Dayton n’est pas encore devenue irreversible. En 
d’autres termes, la securite de l’ex-Republique yougoslave 
de Macedoine est etroitement liee a la stabilite dans le reste 
de la Yougoslavie. Comme le Secretaire general Fa souligne 
a juste titre dans son rapport, la paix et la stabilite a l'inte- 
rieur des frontieres de l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine dependent toujours des evenements qui se 
produisent dans le reste de la Yougoslavie. Ainsi, le peuple 
de l'ex-Republique yougoslave de Macedoine continue 
d’eprouver des preoccupations legitimes quant aux menaces 
a la securite de son pays et il se sentirait veritablement 
abandonne par la communaute internationale si le mandat de 
la FORDEPRENU devait etre modifie a ce stade. 

Le mandat de la FORDEPRENU devrait etre proroge 
pour qu’il coincide, dans la mesure du possible, avec la fin 
du mandat de la Force multinationale de mise en oeuvre 
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(IFOR), a laquelle il est etroitement lie. A ce stade, il serait 
encore plus facile de voir si oui ou non le processus de paix 
dans Fex-Yougoslavie tient toujours. Si la situation devait 
se stabiliser suffisamment et que le processus de paix 
apparaissait irreversible, le peuple de l'ex-Republique 
yougoslave de Macedoine serait plus confiant en l’avenir, 
et le mandat de la FORDEPRENU pourrait alors etre ajuste 
et finalement acheve. 

Nous sommes les derniers a preconiser le stationne- 
ment permanent des forces des Nations Unies dans un pays 
quel qu’il soit. Nous prefererions qu’une mission de main- 
tien de la paix des Nations Unies fasse son travail et reparte 
le plus rapidement possible; mais nous ne sommes pas 
convaincus que le moment de partir est venu pour la 
FORDEPRENU. Nous croyons que la FORDEPRENU a 
encore un role a jouer dans l'ex-Republique yougoslave de 
Macedoine et qu’elle devrait par consequent rester dans le 
pays avec son effectif et sa composition actuels pour qu’elle 
puisse continuer le bon travail qu’elle fait dans l’ex-Repu- 
blique yougoslave de Macedoine. 

Nous n’oublions pas la crise fmanciere que traversent 
les Nations Unies. Il importe done que tous les efforts 
soient faits afin d’utiliser le plus rationnellement possible 
les maigres ressources dont nous disposons. Nous sommes 
certains que le Secretaire general reverra a intervalles 
raisonnables les effectifs et la composition de la Force et 
que, le cas echeant, il avisera le Conseil si la situation dans 
la region exige un ajustement du mandat de la mission. 

M. Queta (Guinee-Bissau) : Qu’il me soit permis de 
remercier le Secretaire general pour son rapport si complet 
sur les informations concernant la composition, F effectif et 
le mandat de la Force de deployment preventif des Nations 
Unies (FORDEPRENU) dans l’ex-Republique yougoslave 
de Macedoine. 

Nous voudrions aussi rendre hommage a M. Sokalski, 
Representant special du Secretaire general, ainsi qu’au 
personnel civil et militaire de la FORDEPRENU, de F im¬ 
portant travail preventif qu’ils accomplissent dans cette 
zone. 

Comme il est mentionne dans le rapport du Secretaire 
general, nous croyons aussi qu’il est impossible de prevoir 
avec certitude les consequences du retrait de la 
FORDEPRENU dans la situation actuelle. Cela nous amene 
a penser qu’un maintien de cette force, nonobstant son cout, 
serait plus raisonnable. 


En effet, comme son nom l'indique, la FORDEPRENU 
est une force de deployment preventif, qui joue un role de 
prevention tres important dans la region, particulierement 
durant cette phase delicate de l’application de l’Accord de 
Dayton et devant les menaces regionales. 

C’est dans ce contexte que la Guinee-Bissau appuie le 
rapport du Secretaire general, particulierement pour ce qui 
est de la prorogation du mandat de la FORDEPRENU pour 
une nouvelle periode de six mois et pom le maintien du 
statu quo de cette force, en esperant toutefois qu’une ame¬ 
lioration de la situation dans le pays et dans la region puisse 
permettre une reduction de ses effectifs. 

La Guinee-Bissau votera pour le projet de resolution 
dont le Conseil de securite est saisi. 

M. Rendon Barnica (Honduras) (interpretation de 
Vespagnol) : Depuis qu’a ete mise en place la Force de 
deploiement preventif des Nations Unies (FORDEPRENU) 
dans l'ex-Republique yougoslave de Macedoine, on a assiste 
dans le pays a un regain de confiance et de stabilite politi¬ 
que, a un renforcement de la democratic pluraliste et a des 
progres considerables en ce qui concerne F amelioration de 
ses relations avec les pays voisins. 

La signature, en avril dernier, entre l'ex-Republique 
yougoslave de Macedoine et la Republique federative de 
Yougoslavie d'un Accord visant a reglementer les relations 
et la cooperation entre les deux pays et a accelerer la 
demarcation de la frontiere, est un fait encourageant. 

De meme, nous nous rejouissons des importants 
progres realises par le pays pour ce qui est d’ameliorer ses 
relations avec la Grece, sur la base de F Accord interimaire 
du 13 septembre 1995. 

Neanmoins, meme si les menaces contre l’ex-Republi- 
que yougoslave de Macedoine ne sont plus aussi graves 
qu’elles l’etaient en 1992, nous estimons que tant que l'on 
ne sera pas parvenu a une stabilisation de l'ensemble de la 
region, tant que n’aura pas ete pleinement applique F Accord 
de paix en Bosnie-Herzegovine, tant que l'on n’aura pas 
delimite la frontiere avec la Republique federative de 
Yougoslavie et regie le differend avec la Grece et tant que 
persisteront les menaces que font peser les tensions inter- 
ethniques, la paix et la securite du pays ne pourront pas etre 
totalement garanties. 

C’est pourquoi il est indispensable de maintenir la 
FORDEPRENU dans sa composition militaire et civile 
actuelle. La delegation du Honduras estime que la 
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FORDEPRENU continue de jouer un role important en tant 
que facilitateur du dialogue entre les differentes regions du 
pays afin de promouvoir la paix et la stabilite internes et, 
par sa presence sur les frontieres septentrionales et occiden- 
tales du pays, de contribuer a exercer une influence stabili- 
satrice dans toute la region des Balkans. 

Ma delegation estime que la FORDEPRENU est une 
operation reussie et qu’il faut preserver les acquis deja 
obtenus. Aussi voterons-nous pour le projet de resolution 
qui vise a proroger son mandat. 

M. Elaraby (Egypte) (interpretation de I’anglais) : 
Qu’il me soit tout d'abord permis de remercier le Secretaire 
general pom son rapport, qui contient une evaluation utile 
ainsi que d’importantes recommandations quant a la compo¬ 
sition, les effectifs et, d’une maniere generale, le mandat de 
la Force de deployment preventif des Nations Unies 
(FORDEPRENU) dans Pex-Republique yougoslave de 
Macedoine. Cette operation est une des grandes reussites 
des Nations Unies dans le domaine de la diplomatic 
preventive. 

Comme le Secretaire general, nous pensons que la paix 
et la stabilite a l’interieur des frontieres de Pex-Republique 
yougoslave de Macedoine dependent encore largement de 
1’evolution de la situation dans le reste de Pex-Yougoslavie, 
et notamment des succes que Ton pourra obtenir dans 
Papplication de PAccord-cadre general pour la paix en 
Bosnie-Herzegovine. 

Mon gouvernement se felicite de la signature, le 8 
avril 1996, de P Accord relatif a la reglementation des 
relations et a la promotion de la cooperation entre la Repu- 
blique de Macedoine et la Republique federative de You- 
goslavie. II considere toutefois que la signature de cet 
accord ne doit pas etre utilisee comme pretexte pour mettre 
fin a la FORDEPRENU ou pour en reduire la composition 
ou les effectifs, surtout quand on sait que la Force peut 
jouer un role vital en aidant les deux parties a delimiter leur 
frontiere commune. 

Comme le Secretaire general, nous sommes d’avis, 
apres une evaluation d’ensemble de la composition militaire 
et civile de la FORDEPRENU, que remplacer les actuelles 
unites d’infanterie par des observateurs militaires des 
Nations Unies nuirait a Pexercice de la fonction clef de la 
FORDEPRENU qu’est la surveillance de la frontiere. 

Ma delegation voudrait remercier les auteurs du projet 
de resolution dont l’adoption, nous l’esperons, aidera a 
maintenir la paix dans Pex-Yougoslavie et sur la frontiere 


avec Pex-Republique yougoslave de Macedoine. Ma delega¬ 
tion votera pour le projet de resolution. 

M. Wlosowicz (Pologne) (interpretation de l’anglais) : 
Je voudrais dire tout d'abord que nous faisons notre la 
declaration prononcee par PItalie au nom de l’Union euro- 
peenne. 

S’il est adopte, le projet de resolution dont le Conseil 
de securite est saisi aujourd’hui prorogera pour une nouvelle 
periode de six mois le mandat de la Force de deployment 
preventif des Nations Unies (FORDEPRONU) dans Pex- 
Republique yougoslave de Macedoine dans sa composition 
actuelle. Ce projet est important a la lumiere de tous les 
efforts qui sont faits par les Nations Unies pour stabiliser la 
situation dans les Balkans. C’est aussi une sage decision. 

II ne fait aucun doute que le deploiement de la 
FORDEPRENU dans Pex-Republique yougoslave de Mace¬ 
doine a grandement contribue a la paix et a la stabilite dans 
le sud des Balkans. L’operation a montre qu’un deploiement 
preventif etait peut-etre un moyen efficace d’assurer le 
maintien de la paix et que de bons resultats etaient possi¬ 
bles, meme avec des effectifs relativement reduits, lorsque 
P operation est menee au bon moment et que son mandat est 
precis. 

Nous estimons que la FORDEPRENU, confrontee dans 
le pays a une situation interne et externe aux multiples 
aspects, s’acquitte de sa tache avec beaucoup d’efficacite. 
Ses activites de bons offices, d’alerte avancee, d’etablisse- 
ment des faits et de surveillance ont sans nul doute facilite 
le dialogue entre les differents groupes ethniques et forces 
politiques du pays. Partant, elle a contribue a la paix et a la 
stabilite internes. 

La delegation polonaise est entierement d’accord avec 
le point de vue exprime par le Secretaire general dans son 
rapport du 23 mai 1996, a savoir que Pun des roles impor- 
tants joues par la FORDEPRENU a ete d’aider Pex-Repu¬ 
blique yougoslave de Macedoine a asseoir sa qualite d’Etat 
et a consolider sa securite. 

L’ex-Republique yougoslave de Macedoine a conquis 
la confiance et le respect des autres pays, et de ce fait est 
reellement devenue un membre d’organisations interna- 
tionales et regionales telles que POrganisation des Nations 
Unies, POrganisation pour la securite et la cooperation en 
Europe et le Conseil de PEurope, et elle a ainsi trouve sa 
place au sein de la communaute internationale. 
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Les menaces a la stabilite du pays sont assurement 
moins dangereuses aujourd'hui que lorsque le Conseil de 
securite a decide en 1992 de deployer 1'operation dans l'ex- 
Republique yougoslave de Macedoine. Nous prenons acte de 
1’evolution positive de la situation, tel que le pas important 
realise dans le processus de normalisation des relations entre 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine et la Republique 
federative de Yougoslavie grace a la signature, le 8 avril 
1996, de l'Accord relatif a la reglementation des relations 
et a la promotion de la cooperation entre les deux pays. 
Toutefois, le processus doit etre paracheve, s’agissant 
notamment de la demarcation de leur frontiere commune. 

II ne faut pas oublier que l’ex-Republique yougoslave 
de Macedoine se trouve encore aux prises avec de nom- 
breuses difficultes. Les processus de reforme economique et 
de restructuration sont difficiles a mener a bien et conti¬ 
nued d'etre douloureux pour la population. Les tensions 
politiques, ethniques et sociales internes subsistent. 

Recemment, le Conseil de securite a debattu de la 
situation en Bosnie-Herzegovine sur la base du rapport de 
l’Organisation du Traite de l'Atlantique Nord (OTAN). II 
est manifeste que beaucoup reste a faire, notamment pour 
ce qui est de la mise en oeuvre des aspects civils de l’Ac- 
cord de Dayton. Nous devons egalement nous rappeler que 
cela peut egalement avoir un effet sur la stabilite fragile de 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine. 

Compte tenu de tous les aspects de la situation dans 
l'ex-Republique yougoslave de Macedoine, notre delegation 
estime que la prorogation du mandat de la FORDEPRENU 
est une mesure qui ne peut que favoriser la paix dans la 
region. II est certain que la presence de la Force des Na¬ 
tions Unies contribuera a rassurer la population, a stabiliser 
la situation et a accroitre la confiance. 

J’aimerais saisir cette occasion pour exprimer de 
nouveau notre reconnaissance aux pays qui fournissent des 
contingents a F operation de la FORDEPRENU. Je voudrais 
egalement rendre hommage a son personnel pour le devoue- 
ment dont il fait preuve dans l’accomplissement de ses 
taches et de ses devoirs. 

Le President ( interpretation du chinois ) : Je vais 
maintenant mettre le projet de resolution content! dans le 
document S/1996/392 aux voix. 

II est procede au vote a main levee. 

Votent pour : 


Botswana, Chili, Chine, Egypte, France, Allemagne, 

Guinee-Bissau, Honduras, Indonesie, Italie, Pologne, 

Republique de Coree, Royaume-Uni de Grande-Breta- 

gne et d’lrlande du Nord, Etats-Unis d’Amerique. 

Votent contre : 

Neant. 

S’abstiennent : 

Federation de Russie. 

Le President ( interpretation du chinois ) : Le resultat 
du vote est le suivant : 14 voix pour, aucune voix contre et 
une abstention. Le projet de resolution est adopte en tant 
que resolution 1058 (1996). 

Je vais maintenant donner la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration apres le vote. 

M. Dejammet (France) : La delegation fran£aise a 
parraine le projet de resolution qui vient d’etre adopte. Elle 
s’est prononcee favorablement parce que ce texte reprenait 
les recommandations, qui etaient satisfaisantes, faites par le 
Secretaire general. 

Le renouvellement pour six mois, a l'identique, du 
mandat et de la composition de la Force de deployment 
preventif des Nations Unies (FORDEPRENU) sur le terri- 
toire de l’ex-Republique yougoslave de Macedoine etait en 
effet justify. II etait justify a la fois par F experience 
passee, qui a vu la FORDEPRENU jouer un role stabili- 
sateur essentiel, et par les craintes qui demeureront, aussi 
longtemps que le plan de paix en Bosnie-Herzegovine 
n’aura pas pu produire tous les effets benefiques que nous 
attendons pour la paix et la stabilite dans la region. C’etait 
en outre le souhait du Gouvernement de l’ex-Republique 
yougoslave de Macedoine. 

Certes, des progres ont ete accomplis depuis le de¬ 
ployment initial de la FORDEPRENU. La situation poli¬ 
tique, economique et sociale de l’ex-Republique yougoslave 
de Macedoine s’est renforcee. La signature, le 8 avril 1996, 
de l'Accord entre la Republique federative de Yougoslavie 
et l'ex-Republique yougoslave de Macedoine, qui constituait 
une priorite pour les Etats membres de l'Union europeenne, 
a permis de mettre un terme a une incertitude dangereuse. 
Beaucoup cependant reste a faire. La delimitation precise de 
la frontiere commune des deux pays est ainsi une priorite. 

Des inquietudes demeurent enfin, liees a une situation 
regionale encore instable, susceptible d’affecter la securite 
et l'integrite territoriale du pays. II aurait ete ainsi prema- 
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ture, comme l’a justement souligne le rapport du Secretaire 
general, de vouloir diminuer le poids et 1’autorite de la 
FORDEPRENU. Rien n'empeche en revanche notre 
Conseil, dans six mois, lorsque les perspectives seront plus 
claires, de tirer les lemons du succes que nous esperons de 
la mission. 

Pour l’instant, une question devrait egalement revetir 
une importance particuliere pour tous ceux qui veulent 
appuyer reellement, par des actes, la FORDEPRENU, 
comme Pensemble d’ailleurs des operations de maintien de 
la paix. Les arrieres de contributions au titre de la 
FORPRONU, dont la FORDEPRENU est la derniere com- 
posante encore en operation, s’elevent aujourd’hui a 770 
millions de dollars, dont 591 millions pour un seul contribu- 
teur, et constituent ainsi une charge considerable pour les 
Etats qui en font en pratique Pavance ou qui supportent les 
consequences de ces arrieres en tant que fournisseurs de 
contingents. Une solution est urgente. 

Mme Albright (Etats-Unis d’Amerique) (interpretation 
de l’anglais) : La Force de deployment preventif des 
Nations Unies (FORDEPRENU) dans Pex-Republique 
yougoslave de Macedoine est un succes. Son objectif est 
d’empecher que le conflit dans la region ne se propage a 
l’interieur et eventuellement au-dela de Pex-Republique 
yougoslave de Macedoine. Pendant trois ans et demi, elle a 
prouve qu’elle etait a la hauteur de cette tache. 

Mon gouvernement est satisfait du role joue par les 
forces des Etats-Unis dans Paccomplissement de cette 
mission, qui est la premiere force purement preventive de 
maintien de la paix dans Phistoire des Nations Unies. J’ai 
ete ravie d’avoir eu Poccasion Phiver dernier de me rendre 
dans Pex-Republique yougoslave de Macedoine pour y 
rencontrer les officiers et les hommes du contingent qui y 
sont stationnes. J'y ai trouve une Force dont tous les mem- 
bres etaient fiers de leur mission et convaincus de la valeur 
de la contribution de la Force a la stabilite et a la paix 
regionales. Le Commandant de la Force, Bo Wranker, de la 
Suede, ses hommes et tous les pays qui fournissent des 
contingents ont de bonnes raisons d’etre fiers du travail qui 
a ete realise et continue de l’etre. 

La question dont le Conseil est saisi aujourd’hui est de 
savoir si la FORDEPRENU doit se poursuivre. De toute 
evidence, la situation dans Pex-Republique yougoslave de 
Macedoine est tres differente de ce qu’elle etait lorsque la 
FORDEPRENU s’est deployee et beaucoup plus stable. Les 
combats en Bosnie-Herzegovine ont cesse. Nous nous 
felicitons de la signature le 8 avril de P Accord conclu entre 
les Gouvernements de Pex-Republique yougoslave de 


Macedoine et de la Republique federative de Yougoslavie 
et nous esperons que ces gouvernements continueront 
d’oeuvrer pour resoudre les questions qui subsistent entre 
eux. Nous esperons voir rapidement une reconnaissance 
mutuelle entre tous les Etats qui ont succede a l'ex-Yougo- 
slavie, et nous rendons hommage aux Gouvernements de 
Pex-Republique yougoslave de Macedoine et de la Grece 
pour continuer d’ameliorer leurs relations bilaterales. 

Toutefois, comme le Secretaire general le souligne 
dans son rapport, la question de savoir quand une operation 
preventive n’est plus necessaire sera toujours une affaire de 
jugement. Le risque imminent de guerre a sans conteste ete 
reduit, mais le processus de paix en Bosnie-Herzegovine et 
ailleurs dans l'ex-Yougoslavie demeure fragile. Des tensions 
sous-jacentes subsistent. II est clair que la presence de la 
FORDEPRENU continue d'avoir un effet rassurant, de 
stabiliser la situation et d’accroitre la confiance a l’interieur 
non seulement de Pex-Republique yougoslave de Macedoine 
mais de la region. C’est pourquoi mon gouvernement estime 
que la reconduction de la FORDEPRENU, tout au moins 
pour la periode envisagee dans cette resolution, garantit 
dans une bonne mesure qu’elle en vaut le cout. 

Les six prochains mois seront critiques pour la conso¬ 
lidation des acquis obtenus sur la voie de la realisation de 
la paix dans la region. Tout changement du mandat ou de 
la structure de la FORDEPRENU maintenant aurait un effet 
potentiellement destabilisateur sur le processus de paix dans 
les Balkans. Les elections qui doivent avoir lieu en Bosnie- 
Herzegovine a la mi-septembre sont un pas en avant critique 
dans le processus de paix, et il est essentiel d’eviter, dans 
la mesure du possible, d’ajouter d’autres elements d’incerti- 
tude a ce processus. 

C’est pom ces raisons que nous sommes d’accord avec 
les pays qui, comme nous, fournissent des contingents, pour 
dire que la Force devrait etre maintenue a son effectif actuel 
et continuer d’accomplir sa mission. 

Au corns des 18 derniers mois, l'ONU a reduit ses 
forces de maintien de la paix deployees de plus de 50 %. 
Les Etats-Unis croient fermement que les mandats des 
operations de maintien de la paix devraient etre examines 
periodiquement pour determiner s’ils sont encore necessaires 
ou s’ils peuvent etre executes avec moins de res sources. 

La FORDEPRENU n’est pas une exception. La FOR¬ 
DEPRENU ne devrait pas continuer indefiniment. Mon 
gouvernement envisagera certainement une reduction ou une 
nouvelle configuration de la Force a l’avenir, si la situation 
le justifie. Comme le peuple de Pex-Republique yougoslave 
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de Macedoine et tous les peuples des Balkans, nous espe- 
rons que la paix sera renforcee et consolidee dans les 
prochains mois. Nous attendons avec impatience le jour ou 
cette paix sera si solide que Ton n’aura plus besoin de la 
FORDEPRENU. Ce jour n’est pas encore arrive, mais, en 
maintenant la FORDEPRENU, nous contribuons a la possi¬ 
bility de rendre cette paix durable, et ce jour viendra. C’est 
un noble objectif pour le Conseil et pour ceux qui contri- 
buent a cette mission reussie et bien menee. 

Le President (interpretation du chinois) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de represen- 
tant de la Chine. 

La delegation chinoise a vote pour le projet de resolu¬ 
tion que le Conseil vient d’adopter. Je voudrais faire remar- 
quer que, depths son deployment, la Force de deployment 
preventif des Nations Unies (FORDEPRENU) a efficace- 
ment accompli ses taches et joue un role important en 
empechant la proliferation du conflit dans Fex-Yougoslavie 
et en stabilisant la situation dans cette region. Nous tenons 
a Pen remercier. 

Nous avons note que, grace aux efforts conjoints faits 
par la communaute internationale, la situation dans Fex- 
Yougoslavie redevient stable. Nous voudrions reaffirmer 
que la souverainete et Fintegrite territoriale de Fex-Republi- 


que yougoslave de Macedoine doivent etre respectees par la 
communaute internationale. Nous avons egalement note, il 
n’y a pas si longtemps, que Fex-Republique yougoslave de 
Macedoine et la Republique federative de Yougoslavie ont 
signe un accord de reconnaissance mutuelle. Nous pensons 
que cela sert les interets fondamentaux des deux peuples, 
est favorable au developpement des relations entre les deux 
pays et revet une importance positive s’agissant de promou- 
voir la normalisation des relations entre les pays dans la 
region et de maintenir la paix et la securite dans la region. 

Nous avons etudie le rapport du Secretaire general, et 
compte tenu de la demande du Gouvernement de Fex- 
Republique yougoslave de Macedoine et de la situation qui 
regne dans la region, nous sommes declares en faveur de la 
prorogation du mandat de la FORDEPRENU. 

En meme temps, nous estimons que les missions de 
maintien de la paix des Nations Unies, y compris les mis¬ 
sions de deploiement preventif, devraient suivre certains 
principes etablis et devraient cesser lorsque leurs mandats 
sont termines. Nous esperons que, grace a Famelioration 
continue de la situation dans la region, la FORDEPRENU 
reduira ses effectifs conformement a ses besoins reels et 
terminera enfin sa mission sans incidents. 

Je reprends maintenant mes fonctions de President du 
Conseil. 

Le Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle 
de l’examen de la question inscrite a son ordre du join. 

Le Conseil de securite reste saisi de la question. 


La seance est levee a 13 h 15. 
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